 Tirenzo Perochiosa traversait une vaste forêt quand soudainement il vit une personne au loin. Il n’aperçut que son ombre, et décida alors de s’approcher afin que la silhouette soit plus visible. Plus il avançait, plus il entendait un bruit saillant, comme si une fille hurlait. Au fur et à mesure de ses pas, les hurlements s’intensifièrent. Quand il fut assez près pour apercevoir son visage, il remarqua qu’elle tenait une étrange amulette à moitié rouillée et que ces cheveux grandissaient à une vitesse phénoménale. Il s’est approché jusqu’à temps d’apercevoir que la personne en question commençait à se transformer. La totalité de son corps se métamorphosait, et dans les secondes qui suivirent, se remplissait d’un pelage poilu élancé et blancs. Il était doté de dents acérées et pointues, ainsi qu’une queue étendue jusqu’au sol. Surpris, Tirenzo cria si fort que le monstre l’entendit et s’enfuit. Il décida alors de la suivre pour en apprendre d’avantage sur ce qu’était cette bête. Après des heures de marche, Tirenzo discerna la silhouette de sa recherche au loin, qui semblait épuisée, accoudée sur un tronc d’arbre. La bête alors se redressa, et s’exprima. Elle le supplia de ne pas lui faire de mal. Tirenzo rétorqua alors qu’il n’allait pas lui en faire, à condition qu’elle lui donne certaines informations.

 La bête se nommait Sarah. Elle lui raconta que jadis, sa propre famille avait été victime d’une malédiction. Mais cela était il y a fort longtemps, et elle ne savait pas qui leur avait jeté ce sort. Tout ce qu’elle possédait était une amulette représentant le maléfice de sa famille. Elle lui avait été offerte par sa défunte mère, qui fut massacrée par un chasseur, alors qu’elle ne faisait que chercher à manger pour sa famille. Ils vivaient isolés de la population afin de ne pas créer de scandale et garder leur vie saine et sauve. Tomber alors nez à nez avec une monstruosité, un citoyen typique aurait cette réaction c’est véridique. Ce qu’elle ne comprenait pas et ce que Tirenzo cherchait également à savoir, était pourquoi personne ne semblait vouloir comprendre ces pauvres gens qui au finale n’étaient pas coupables de leur sort. Soudain, il demanda à Sarah de l’emmener chez elle, pour pouvoir trouver certains indices concernant leur malédiction.

 Arrivés, c’est avec hésitation que Sarah frappa à la porte, ayant peur de la réaction de Tirenzo en voyant l’ampleur de la transformation de sa famille. C’est son père qui leur ouvrit. Ce monstre devait faire au moins deux mètres de hauteur, et possédait d’énormes griffes à tuer un ours d’un seul coup. Tirenzo tout d’abord recula, mais entra. Ils expliquèrent la situation, mais son père ayant cessé de croire à une solution contre leur sort, ne pouvait s’empêcher de froncer les sourcils en regardant Tirenzo. Il n’avait pas confiance en lui, ni en aucun autre être humain autre que sa famille.

 Ils repartirent finalement les mains vides, et décidèrent donc de se diriger vers le village le plus proche afin de trouver une librairie et continuer leurs recherches dévouées, en faisant attention à ce que Sarah ne soit pas vue.

 Cela faisait une bonne heure qu’ils marchaient. Tirenzo se sentait bien avec elle. Elle était peut-être un monstre mais possédait un énorme cœur, et était facile de conversation et d’intérêt. Ils décidèrent de faire une petite pause derrière quelques broussailles. Sarah proposa alors d’aller cueillir quelques baies, entendant le ventre de son ami crier famine. Il accepta, et la vit se diriger vers de petits arbustes. Il ferma les yeux en attendant son retour. Soudain, un coup de feu se fit retentir. Tirenzo eut un horrible sursaut et se dirigea dans la direction qu’avait prise Sarah. Nous pouvions distinguer la plus abominable des peurs sur son visage. Il s’arrêta brusquement, et tomba les genoux à terre. Sarah était allongée là, les yeux sans lueur de vie. Il s’allongea auprès d’elle, et se mit à pleurer.

